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Le bénévolat est une expérience enrichissante et pleine de sens. Nous
sommes engagés dans la lutte contre la pauvreté et l'exclusion, le Secours
Catholique offre aux bénévoles l'opportunité de contribuer activement à des
actions solidaires et humanitaires. 

Il peuvent s'engager dans diverses missions, allant de l'accompagnement des
personnes en difficulté à la gestion de projets ou à l'organisation
d'événements. Cette diversité permet à chacun de trouver sa place en fonction
de ses compétences et de ses intérêts.

En s’engageant, les bénévoles rejoignent des personnes partageant des
valeurs humaines fortes, telles que la solidarité, la bienveillance et le respect
de la dignité humaine. C'est aussi une occasion de rencontrer des personnes
de tous horizons et de vivre des expériences humaines riches et variées.

En somme, c'est une façon de donner de son temps pour une cause juste,
mais aussi une aventure humaine qui transforme autant ceux qui donnent que
ceux qui reçoivent. C'est une invitation à agir ensemble pour un monde plus
juste et fraternel.
Merci à vous qui êtes engagés dans notre délégation. 
 



Le Secours Catholique accueille 
1 060 000 personnes par an, et
cela ne pourrait pas se faire
sans les 58 500 bénévoles
engagés, partout en France. Ces
bénévoles, maillon essentiel de
l’organisation de l’association, sont
répartis en 2 800 équipes locales et
2 500 lieux d’accueil partout sur le
territoire. 
Chacun et chacune peut agir, à son
niveau, pour servir les cinq points
essentiels résumés dans la charte
de l’engagement :
1 Lutter contre la pauvreté avec
ceux qui la vivent
2 Valoriser la parole et les talents
de chacun,
3 Développer des actions basées
sur l’entraide et la fraternité,
4 Donner envie à d’autres de
s’engager,
5 Agir, se former et réfléchir en
équipe.
Si aucune loi ne définit précisément
ce qu’est le bénévolat, il se
caractérise au Secours
catholique par une volonté
profonde de solidarité et de
fraternité. 

Avec près de 150 bénévoles, la
Corse ne fait pas exception en
termes de solidarité ! 
Chaque équipe a le souci, qu’elle
soit en milieu rural ou urbain, de
répondre aux problématiques
sociales rencontrées sur son
territoire. 
Le bénévolat peut prendre des
formes diverses et variées, allant
d’un bénévolat régulier, tel qu’une
présence hebdomadaire pour
l’animation d’un atelier, ou encore
d’un cours de français, ou ponctuel
en se rendant disponible trois fois
dans l’année pour la rédaction de la
newsletter de la Délégation de
Corse (que vous lisez
actuellement). 
L’engagement peut également se
traduire par des formes autres que
le bénévolat, comme ce fut le cas
avec l’accueil de Maëlys en mission
de service civique de novembre
2023 à mai 2024, qui a largement
contribué à l’organisation de
l’accueil de jour d’Ajaccio et à la
préparation du Voyage de
l’Espérance qui a eu lieu à Assise.

L’ENGAGEMENT DES BÉNÉVOLES

Ouvert à tous, sans distinction de
nationalité, confession, ou encore
condition sociale, il se veut le plus
inclusif possible. 
En effet, le SCCF a toujours prôné
le fait que chacun et chacune a des
talents à partager, et une place à
trouver au sein d’un groupe. 



BRIGITTE

Brigitte est bénévole dans l’équipe locale de Lucciana. Elle habite à St-Florent, 
mais la route ne lui fait pas peur. C’est une ancienne collègue de Gracieuse, 
la responsable de l’activité prison à Borgo, pour qui elle a beaucoup d’admiration, 
et qui lui a donné envie de s’engager. L’idée ne venait pas d’elle, mais la joie 
qui transparaissait de Gracieuse l’a convaincue ! Depuis 5 ans, elle donne 
des cours d’alphabétisation deux fois par semaine à un petit groupe de femmes, 
accompagnée d’une autre bénévole. En quelques années, le groupe
s’est stabilisé et fidélisé, et les progressions peuvent déjà être mesurées. 
Mais ce qui marque surtout Brigitte, c’est le peu de liens sociaux que ces femmes ont à l’extérieur de ces
cours. Plus qu’un apprentissage du français, ce rendez-vous chaque semaine est avant tout
un rendez-vous de joie et de sociabilisation. « Les visages au départ fermés deviennent
souriants, si j’habitais plus près, je viendrais plus souvent car cela me plaît beaucoup »,
déclare Brigitte.
C’est quoi l’engagement pour Brigitte ? « Solidarité, partage, écoute et non jugement. Nous sommes
actuellement dans une société où l’on parle beaucoup, et on écoute trop peu. »

VERONIQUE
Véronique a 66 ans, elle est bénévole au Secours Catholique depuis cinq ans. Elle a commencé par l’accueil
de jour à Ajaccio, puis est rapidement devenue bénévole à la Maison d’arrêt. Etant sophrologue de métier,
elle apprécie particulièrement le contact avec son prochain, et notamment avec les plus défavorisés. Une
fois par semaine, elle anime un atelier « jeux de société » entre les quatre murs de la maison d’arrêt, pour
les détenus. Un petit groupe permanent s’est constitué, tandis que d’autres ne sont que de passage. Les
jeux de société, selon elle, ne sont qu’un prétexte. Le cœur de ce moment partagé réside dans la
discussion. D’ailleurs, certains détenus viennent alors qu’ils n’ont aucune envie de jouer.
Beaucoup se livrent, parlent de leurs proches à l’extérieur, et des échanges très riches se vivent. Pour elle,
la volonté de réaliser son bénévolat dans le milieu particulier qu’est la prison a toujours été une évidence.
Elle porte une attention particulière à ces personnes qu’elle sait extrêmement fragilisées. Elle nous raconte
d’ailleurs une anecdote touchante, d’un détenu avec lequel elle avait sympathisé, qui a lui aussi, à sa sortie,
décidé de faire du bénévolat dans une association pour « faire comme elle ». Alertée par le désespoir qui
peut être ressenti par une partie de la population, et notamment par les jeunes qu’elle rencontre à la maison
d’arrêt, son but est de montrer qu’il existe du positif, de l’espoir et de la lumière dans le monde qui nous
entoure.
C’est quoi l’engagement pour Véronique ? « C’est plus qu’important, ce sont des valeurs essentielles.
S’engager pour l’autre, ça fait partie de ma vie. C’est un échange, je ne suis pas sûre de ce que je leur
apporte, maix eux m’enrichissent beaucoup. »

PARCOURS DE BÉNÉVOLES

« C’EST UN ÉCHANGE, JE NE SUIS PAS SÛRE 
DE CE QUE JE LEUR APPORTE, MAIS EUX M’ENRICHISSENT BEAUCOUP »

« NOUS SOMMES
ACTUELLEMENT

DANS UNE SOCIÉTÉ
OÙ L’ON PARLE

BEAUCOUP, ET ON
ÉCOUTE TROP PEU »



« ON DOIT AVOIR UNE FORME 
DE FIDÉLITÉ AUX VALEURS, 

MAIS AUSSI À L’ÉQUIPE. »

SYLVIE
Sylvie est bénévole depuis cinq ans environ,
d’abord dans l’équipe de Porto-Vecchio,
actuellement dans celle de Bonifacio. Elle est
arrivée en tant que trésorière, afin d’assister la
responsable d’équipe, et à son départ, elle a pris le
relais. Bien habituée du bénévolat qu’elle
avait effectué par le passé au sein de la Croix-
Rouge, le Secours Catholique l’a tout de suite
touchée. « Le mot catholique, c’est donner à son
prochain, peu importe qui on est, il faut que
le soleil brille pour tout le monde ». Pour elle,
l’équipe est le ciment de l’engagement, et elle
est très fière d’être accompagnée par un groupe de
personnes dynamiques et solidaires.
Son rôle de coordinatrice, elle ne l’envisage que par
le prisme du collectif : « J’aime faire participer tout
le monde, sinon on ne fait pas de belles choses,
c’est une chaîne de solidarité ». L’équipe
accompagne quelques personnes chaque année, et
déplore la difficulté que peuvent avoir les gens à
demander de l’aide, malgré les besoins. Cependant,
elle ne manque pas d’imagination et créativité pour
faire vivre sa solidarité.
Chaque année, des créations sont confectionnées
par les bénévoles afin de les vendre sur les
marchés de Noël, ou encore en partenariat avec
des supermarchés (blé, bougies, objets …). Tout le
monde y met du sien pour espérer récolter un
maximum de fonds pour l’association, mais aussi
dans un souci de visibilité, très cher à Sylvie. « On
fait entrer des sous pour les autres, et plus on
nous connaît plus les gens osent dire qu’ils ont
besoin d’aide ».
C’est quoi l’engagement pour Sylvie ?
« Pour moi c’est soit oui, soit non. On y va, ou pas.
L’engagement, cela comporte quelques petits
sacrifices. On doit avoir une forme de fidélité aux
valeurs, mais aussi à l’équipe. Mais surtout, on le
fait dans la joie et la bonne humeur. »



« Nous avons besoin de vous comme vous êtes »
Notre ancienne présidente, Véronique Fayet, nous le rappelle : « Le Secours Catholique ne
vit que parce que des personnes comme vous s’engagent pour changer le monde. Notre
société a besoin que chacun se mobilise pour être avec les personnes en situation de
vulnérabilité. Vous êtes venu(e)s avec vos talents, vos compétences, votre envie et peut-être
aussi des appréhensions. Je veux vous rassurer : nous avons besoin de vous comme vous
êtes, avec le désir de vous investir, avec vos défauts et qualités, vos limites aussi. Cela
tombe bien, nous croyons que notre société ne peut se développer qu’en laissant une place
à tous. Nous ne vous demandons pas d’être parfait(e), mais de témoigner que l’on peut
s’aider les uns les autres, même si l’on n’a pas toutes les réponses. Le pape François
compare l’Église à un hôpital de campagne. Plutôt que de condamner les maux du monde
en les prenant de haut, l’Église doit être sur le champ de bataille. Cette image convient bien
au Secours Catholique. A la différence d’une institution immobile qui occupe un territoire et le
défend, un hôpital de campagne est toujours en mouvement. Il remplit sa mission à travers
des rencontres, de l’inattendu et l’ouverture au monde d’aujourd’hui. Plutôt que les
démonstrations de force, il préfère agir par le bas, en se mettant à l’écoute, aux côtés des
plus démunis. Il ne prétend pas pouvoir tout résoudre par lui-même, mais intervient en
réseau, avec d’autres, afin de ne laisser personne dans l’isolement et la détresse. Pour vivre
cela, nous avons besoin de vous ! »
A l’heure où le taux de bénévolat baisse chaque année, il convient de garder l’espoir en de
nouvelles formes d’engagement : mécénat de compétences, service civique, service
nationale universel ou encore engagement bénévole en mode « projet » sur un temps
déterminé. Autant de formes de solidarité qui permettent de croire en de nouvelles actions
toujours plus innovantes au service des autres. Mais il paraît surtout important, de remercier
celles et ceux comme vous qui, chaque jour, font vivre le projet du Secours Catholique, par
le biais d’un accueil, d’un échange, d’un sourire ou d’un service rendu. En donnant un peu
de son temps, nous pouvons collectivement construire un monde juste et fraternel dans
lequel chacun est un maillon essentiel. Comme dirait notre amie Sylvie : « Je ne suis pas
pire ou meilleur qu’un autre, mais chacun a sa place ! »



Abandon du local
mais pas 
des activités !
En ce début
d’année, il a été
décidé de rendre le
local avenue
Marechal Leclerc.
Cependant, les
activités de l’équipe
de Porto Vecchio,
accompagnement
scolaire, l’atelier
bien-être ainsi que
l’accompagnement
des familles,
continuent à la
maison paroissiale. 

PORTO-VECCHIO

Un moment de fraternité en musique
Le dimanche 17 novembre, la Cathédrale de la Canonica a accueilli le Concert
Fraternel, organisé par le Secours Catholique de Corse dans le cadre de la
Journée nationale du Secours Catholique. Grâce aux talents de l’Ensemble
vocal du Golo, du Groupe Altare, et de Clélia au violon, cet événement a
rassemblé un large public dans une ambiance chaleureuse et solidaire. Un
grand merci à tous les participants et bénévoles qui ont fait de cette journée
un véritable succès. Ensemble, continuons à porter les valeurs de justice et de
fraternité au cœur de notre territoire.

LUCCIANA

BASTIA

Nouveau point d'implantation
pour la laverie solidaire mobile
Bonne nouvelle ! L’équipe de la
laverie solidaire mobile sera
désormais présente tous les
premiers et derniers samedis du
mois, de 9 h à 12 h, au Parc
Mandela à Bastia. Une belle
occasion de venir profiter de ce
service dans un lieu accessible et
convivial. N’hésitez pas à en
parler autour de vous !

La boutique solidaire élargit ses horaires d'ouverture
Désormais, elle est ouverte tous les après-midis de la semaine, du lundi au
vendredi, de 14 h à 17 h. Venez nombreux pour découvrir vêtements, objets
et trésors solidaires tout en soutenant une belle cause !

2ᵉ édition du concert solidaire
Après le beau succès de l’année
dernière, nous organisons une
nouvelle édition de notre concert
solidaire. Il se tiendra le 26 mars
à l’Alb’Oru, à Bastia. Merci à
toutes et tous de relayer
l’information autour de vous pour
faire de cet événement une
nouvelle réussite.

DÉLÉGATION

Le voyage de l’espérance se prépare
Une équipe est à pied d’œuvre pour préparer le prochain voyage de
l’espérance. Ce voyage qui est proposé aux personnes que nous
accompagnons et aux bénévoles pour vivre un temps fraternel et
riche de rencontres et de partage aura lieu du 28 avril au 3 mai à la
Cité Saint-Pierre à Lourdes. 

Formons-nous !
Construire un monde juste et fraternel demande de la générosité, de
l'enthousiasme et aussi des savoir-faire et être, que les formations
aident à approfondir. Se former permet de mieux connaître notre
association, l'esprit dans lequel nous participons à la rencontre des
personnes accompagnées, pour mieux accueillir. C’est pourquoi
nous organisons une formation “accueil-écoute” les 27 et 28 février à
Bastia. 

Naissance de la Pause solidaire à Ajaccio. Projet porté par la CLE
(Coordination interassociative de Lutte contre l’Exclusion) et
notamment le Secours Populaire, le Secours Catholique, les Resto
du Coeur et la Croix Rouge, cette paillotte installée à Ajaccio aura
vocation a devenir un lieu de solidarité et de convivialité autour d’un
repas. Pour permettre à la Pause Solidaire de se développer, nous
recherchons des bénévoles prêts à s’engager dans cette belle
aventure. 



Nouvelle adresse 
Nouveau local pour la
permanence de l'équipe à
Ghisonaccia ! Cette équipe
de Plaine orientale
accueille désormais dans
son nouveau lieu de
permanence au Gymnase,
rue St-Michel, 20240
Ghisonaccia. Le bureau,
situé au premier étage, est
aménagé pour accueillir les
personnes tous les mardis
matins de 9h30 à 12h.

GHISONACCIA

Retour sur la TOP 
Le 17 janvier dernier, nous
avons eu le plaisir de nous
retrouver à la TOP du
Secours Catholique de
Ghisonaccia pour une
rencontre conviviale autour
de la traditionnelle galette
des rois. Un grand merci à
toutes les personnes
présentes et au Père Élie
pour leur présence et leur
soutien. Ce fut un moment
chaleureux et fraternel. Un
bel exemple de partage et
d’engagement pour notre
mission commune.
Merci à tous pour votre
participation !

La boutique solidaire deux fois par semaine
Malgré les travaux subis dans le quartier, l’équipe de Propriano ouvre la boutique
solidaire toute la journée les mercredis, et les vendredis toute l’après-midi. De
nouveaux bénévoles ont rejoint l’équipe, nous leur souhaitons la bienvenue !

PROPRIANO

BONIFACIO

Après l’EHPAD de Bonifacio, au tour de l’EHPAD de Porto-
Vecchio 
La chorale prend de l’ampleur ! L’équipe de Bonifacio vient de signer une
nouvelle convention avec l’EHPAD de Porto-Vecchio pour proposer des
animations aux résidents des deux structures.

Atelier de confection et ventes à foison !
De nouveaux bénévoles ont rejoint l’équipe des ateliers créatifs : les
idées fusent et plein de nouvelles créations voient le jour. L’occasion pour
l’équipe de se retrouver tout les 15 jours mais aussi durant les fêtes de la
ville, tel que le marché de Noël pour vendre leurs œuvres.

SARTÈNE
Un nouveau local pour le printemps
L’équipe de Sartène se prépare à investir ses nouveaux locaux en plein
centre-ville. L’occasion de continuer à accueillir les ateliers créatifs du
mardi après-midi ainsi que les tables ouvertes paroissiales qui font la
réputation de cette équipe conviviale et bienveillante.

AJACCIO
Un Noël pour tout le monde !
Les fêtes de fin d’année ont été pour l’équipe d’Ajaccio l’occasion
d’organiser divers moments joyeux pour les personnes accueillies dans nos
diverses activités. L’équipe de l’accueil de jour a ainsi organisé un
déjeuner de Noël préparé et offert par le Restaurant 20123, la confrérie de
la Miséricorde, la boulangerie Galeani, Eric Rova et le glacier Casalonga.
Les accueillis ont pu se déhancher sur de la pop-rock jouée par la jeune
Clemstance Caldarello. Plus tôt dans la semaine, nous avons été heureux
d’organiser un goûter festif pour les familles accompagnées du Français
Langue Etrangère ainsi que celles de l’Accompagnement des familles.
Au programme : animation musicale avec deux jeunes chanteurs talentueux
de Scola di Canta mais aussi le spectacle fantastique de Dominique le
Magicien ! Les enfants heureux ont pu enfin aller choisir leurs cadeaux dans
la grotte du Père Noël, dons récoltés auprès des Ajacciens par Actif
Immobilier Century 21. Enfin, l’équipe du Secours Catholique présent à la
maison d’arrêt d’Ajaccio a participé à l’animation de Noël, organisé en
collaboration avec le SPIP, pour les détenus de la maison d’arrêt.



Gracieuse Caporossi, des hôpitaux à la prison 
de Borgo, une vie d’engagement auprès des autres 
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Son engagement pour accompagner les autres dans
des moments difficiles a été comme un fil rouge tout
au long de sa vie. Et à 81 ans, Gracieuse Caporossi
garde la même envie d’aider son prochain. Infirmière
puis cadre de santé en milieu hospitalier, c’est un
peu par hasard qu’elle est arrivée au Secours
Catholique il y a près de 20 ans. Après avoir terminé
sa carrière à l’hôpital de Bastia, à l’heure de sa
retraite, plutôt que de s’accorder un repos bien
mérité, cette mère de deux enfants et grand-mère de
deux petits-enfants décide en effet d’occuper ses
journées en faisant du bénévolat. 
Elle pousse alors la porte de l’antenne de
l’association à Borgo, dans laquelle certaines de ses
amies étant déjà engagées. Elle n’en repartira plus.
« Je connaissais alors le Secours Catholique
uniquement de nom, un peu comme tous ceux qui
sont dans le milieu chrétien », raconte-t-elle de sa
voix joviale. « Au début, j’ai commencé par faire des
cours de français pour les personnes en difficulté. Et
puis, en parallèle, la responsable avait mis en place
la gestion de l’accueil des familles à la prison de
Borgo et cherchait des bénévoles pour cette mission.
Je me suis retrouvée à faire des permanences
durant quelques années », ajoute-t-elle en confiant
avoir eu au départ quelques appréhensions face au
milieu carcéral. « En tant qu’infirmière, j’ai connu la
détresse humaine, car on voit pas mal de choses en
40 ans d’hôpital, mais j’ai découvert une forme de
détresse que je ne connaissais pas du tout et qui est
aussi importante que dans certaines maladies »,
confie-t-elle. Au fil des années, son énergie
communicative et sa bienveillance hors normes sont
devenues essentielles à l’équipe en charge de la
prison. Si bien qu’après le Covid, alors que
l’ancienne responsable ne pouvait reprendre ses
activités, c’est à elle que revient la tâche de gérer
cette mission. « Je gère les huit bénévoles qui
assurent la permanence. Cinq jours par semaine,
notre rôle est de tenir le local d’accueil et d’être
présents auprès des familles. Nous leur proposons
un café, échangeons avec elles, et sommes à leur
disposition pour les écouter. Cela relativise un peu
leur peine », explique-t-elle. « On pourrait
développer plein de choses, mais pour cela il faut
des bénévoles. Et on ne trouve pas facilement de
bénévoles, surtout quand on parle de la prison, car
cela fait un peu peur », regrette-t-elle par ailleurs. 

PORTRAIT 

En outre, Gracieuse s’astreint aussi au quotidien à
apporter une aide aux détenus en situation de
précarité. Une trentaine à la prison de Borgo. «
Certains n’ont pas de famille et sont livrés à eux-
mêmes. Nous leur faisons des compléments de
vêtements et nous avons aussi un budget pour leur
fournir d’autres petites choses, comme des
ventilateurs par exemple. Et puis, on leur verse aussi
une petite aide », dévoile-t-elle en insistant : « Je
pense que cette aide sociale et personnelle est
importante pour eux. On ne rentre pas dans les
causes pour lesquelles ces détenus sont là, cela ne
nous regarde pas, mais la prison ce n’est pas facile
et quand on a aucune visite et pas de moyens
pécuniaires, c’est encore plus difficile ». Des aides
d’autant plus importantes, souligne la responsable
de l’équipe de la prison de Borgo, qu’elles serviront
aussi à préparer la sortie des détenus et à prévenir
les récidives. « Au départ tout cela était une
occupation pour moi, mais c’est devenu un certain
engagement », glisse encore Gracieuse Caporossi. 


